
IV. Aperçu de la performance commerciale du Canada

exportations, mais une part beaucoup plus élevée 
(23,3 p. 100) des ventes des filiales canadiennes à 
l’étranger. Dans le cas des pays de l’OCDE autres 
que les États-Unis et les pays de l’UE, les parts des 
exportations et des ventes des filiales canadiennes 
étaient assez similaires, soit autour de 6 p. 100. 
Pour ce qui est des pays non membres de l’OCDE, 
la part des ventes totales des sociétés affiliées à 
des entreprises canadiennes atteignait environ 
13,7 p. 100, tandis que les exportations cana­
diennes vers ces pays recueillaient une part plus 
modeste, soit 8,2 p. 100.

Figure 3
Parts des exportations canadiennes et des ventes des sociétés 
affiliées à l’étranger (pourcentage du total, 2005)
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Le commerce des biens
Les exportations de biens ont augmenté de 2,1 p. 100 
en 2007, à 465,2 milliards de dollars, un gain de 
9,5 milliards de dollars par rapport à 2006. Les gains 
ont été dominés par les exportations vers l’Union 
européenne et le reste du monde. Annulant en partie 
cette augmentation, les exportations aux États-Unis 
et au Japon ont diminué. Les importations ont aug­
menté plus rapidement, soit à un taux de 2,8 p. 100, 
gagnant 11,2 milliards de dollars.

Les exportations de biens aux États-Unis ont reculé 
de 1,6 p. 100, à 355,3 milliards de dollars, tandis 
que les importations de biens de ce pays ont pro­
gressé de 2,1 p. 100, à 270,3 milliards de dollars. 
Lexcédent du commerce des biens avec les États-Unis 
s’est donc résorbé d’environ 11,5 p. 100 pour tou­
cher son plus bas niveau depuis 1999, soit 85,0 mil­
liards de dollars, ce qui représente néanmoins 35 
milliards de dollars de plus que l’excédent global des 
échanges commerciaux du Canada et en fait la princi­
pale composante du solde global de notre commerce 
des biens.

En 2007, les exportations de biens vers VUE ont 
bondi de 20,6 p. 100, à 39,6 milliards de dollars, 
stimulées par la croissance rapide des exportations

de biens au Royaume-Uni. Ce pays est devenu la 
seconde destination en importance des exportations 
de biens du Canada. Par une forte marge, la crois­
sance des exportations vers l’UE a devancé la crois­
sance des importations de cette région (0,5 p. 100), 
se soldant par une baisse de 6,6 milliards de dollars 
du déficit de nos échanges de biens avec l’UE, à 
2,6 milliards de dollars.

Les exportations de biens canadiens au Japon ont 
fléchi de 3,4 p. 100, à 10,1 milliards de dollars, 
tandis que les importations de biens en provenance 
de ce pays ont augmenté de 0,8 p. 100, à 12,0 mil­
liards de dollars. Il en est résulté un solde déficitaire 
de près de 1,9 milliard de dollars.

Pour le reste du monde, le taux d’expansion des 
exportations a représenté plus du double du taux 
de croissance des importations : en 2007, les 
exportations de biens canadiens ont progressé de
17.1 p. 100, à 60,2 milliards de dollars, tandis que 
les importations augmentaient de 6,4 p. 100, à
91.1 milliards de dollars. Le déficit du commerce 
des biens avec le reste du monde a ainsi reculé à 
30,8 milliards de dollars, comparativement à
34.1 milliards de dollars en 2006.
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